
Circulaire de rentrée 2019

Introduction     : l’école primaire, première priorité  

Pour la rentrée 2019, l'école primaire reste à la première place des priorités du Gouvernement en matière de 
politique éducative. C'est pourquoi cette circulaire de rentrée porte spécifiquement sur le premier degré. 

Afin d'approfondir ce qui a été engagé, le président de la République a fixé le cap : dédoublement des 
classes de grande section en éducation prioritaire et un maximum de 24 élèves pour toutes les classes de 
grande section, CP et CE1. Dès cette rentrée, là où c'est possible, ces mesures seront engagées sans tarder. 
Elles s'accompliront pleinement au cours des rentrées 2020 et 2021.

I. L'école maternelle, école de l'épanouissement et du langage

L'abaissement de l'âge de l'instruction obligatoire à trois ans, point central de la loi pour une École de la 
confiance, constitue un objectif majeur de la prochaine année scolaire. 

1. Développer la sécurité affective à l'école maternelle

Entretenir la qualité de l'accueil des parents et des responsables des
élèves

Des aménagements d'emploi du temps peuvent être autorisés quand les plus jeunes enfants ont encore besoin
de dormir l'après-midi.

Transmettre la confiance en soi

 Un discours positif et ambitieux, valorisant les progrès, même modestes, structure en profondeur la 
personnalité des élèves. 

Travailler en synergie avec les Atsem

Des formations associant Atsem et professeurs des écoles seront recherchées dans tous les départements, en 
lien avec les collectivités territoriales de référence.

2. Renforcer la préparation aux apprentissages 
fondamentaux

La place accordée aux activités permettant de découvrir, de manipuler, d'expérimenter, de jouer, d'échanger, 
entre élèves et avec les adultes, est réaffirmée.

La connaissance du nom des lettres et du son qu'elles produisent est progressivement enseignée. 

Approfondir les stratégies d'enseignement de ces premiers apprentissages mathématiques est donc une 
priorité pour tous, en équipe et dans le cadre de la formation continue, avec l'appui des référents 
mathématiques. La place accordée au jeu et à la manipulation est prépondérante.



3. Une priorité : l'enseignement structuré du vocabulaire 
oral

Des temps spécifiquement dédiés au développement des compétences communicationnelles (écoute 
attentive, volonté d'être compris, attention partagée, mémoire, expression) et des compétences linguistiques 
(précision des mots et organisation des phrases).

Enrichir le vocabulaire des élèves. Des exercices de compréhension orale. 

La recommandation jointe à la présente circulaire propose à cet égard des indications précises afin de 
stimuler et structurer le langage oral, et développer la compréhension des messages entendus. 

4. Enrichir la formation des professeurs débutant en école 
maternelle

L’accent est mis sur une formation spécifique destinée aux professeurs néo-titulaires (T1-T2-T3) nommés 
sur un poste en école maternelle, comme aux professeurs enseignant en école élémentaire et débutant en 
maternelle. 

II. L'acquisition des savoirs fondamentaux par tous les élèves     :   
une priorité nationale

1. Des évaluations pour faire réussir les élèves

Les modalités de passation des évaluations et de saisie des résultats ont fait l'objet de modifications 
substantielles pour faciliter leur mise en œuvre à la rentrée scolaire 2019. 

Les analyses des résultats et les fiches-ressources pour l'accompagnement des élèves, disponibles sur 
Éduscol  .  

2. Cibler des priorités stratégiques du CP au CM2

De l'analyse de l'ensemble des résultats de ces évaluations passées en 2018-2019 sur le territoire français 
ressortent les priorités d'enseignement ci-dessous. Elles impliquent une réflexion professionnelle soutenue et
des dispositifs de formation fortement priorisés dans tous les départements.

En CP

Les compléments à 10 et la soustraction. Les nombres jusqu'à 100 soient abordés au plus tard en quatrième 
période d'année scolaire. Résoudre des problèmes mathématiques et mobilisent le sens des quatre opérations.

L'enseignement des relations entre graphèmes et phonèmes est intensif. Conduire au plus vite les élèves à 
automatiser les procédures de décodage, à accéder à une lecture autonome et à une compréhension de ce 
qu'ils lisent.

L'enseignement de la lecture et de l'écriture implique un travail quotidien d'au moins deux heures. Deux à 
trois fois par jour, des phases courtes et denses d'usage du code. L''étude de textes variés lus par le 
professeur. Travailler la compréhension de l'écrit sur des phrases simples, puis complexes et, enfin, des 
textes lus par lui-même. La fluence, est une compétence travaillée au quotidien dès le début du deuxième 
trimestre (atteindre l'objectif d'une lecture d'au moins 50 mots à la minute en fin de CP). 

https://eduscol.education.fr/pid34139/cycle-2.html


En CE1

La connaissance des nombres est à consolider, notamment par le calcul mental et la mémorisation des faits 
numériques. Résoudre des problèmes de plus en plus variés, et notamment des problèmes à deux ou 
plusieurs étapes.

Finaliser l'étude des sons complexes. Les activités de décodage et d'encodage se poursuivent sur des temps 
courts et réguliers. Production de textes courts. L'élève enrichit encore ses compétences de compréhension à 
l'oral et à l'écrit. La fluence continue de faire l'objet d'un travail très régulier.

En CE2

La lecture à voix haute demeure une activité centrale. Les textes lus par l'élève sont de plus en plus longs. 
L'étude de la langue est quotidienne : elle est mise au service de la compréhension et de la production écrite 
de l'élève.

Le calcul mental et la résolution de problèmes, un enseignement quotidien.

En CM1 et CM2

La lecture et l'écriture continuent, en veillant à consolider les automatismes (dictée quotidienne + copie de 
leçons). Développement de la compréhension et de la production, à l'oral comme à l'écrit.

Le calcul et la résolution de problèmes, notamment multiplicatifs, sont les priorités en mathématiques. Les 
nombres décimaux et les fractions sont abordés dès les deux premières périodes de l'année scolaire de CM1.

Dans tous les niveaux de l'école élémentaire

Le respect, la coopération et la confiance.

Intensité et régularité des apprentissages sur l'ensemble de la journée. Deux heures par jour sont dédiées à 
l'enseignement de la lecture et de l'écriture.

Les recommandations pour l'enseignement du français et des mathématiques (cf. BO spécial du 26 avril 
2018).

L'étude des relations entre les nombres est renforcée au bénéfice de la numération décimale et du calcul 
mental (voir note de service n° 2019-072 relative aux attendus de fin d'année et repères annuels de 
progression).

3. Le dédoublement des classes de CP et de CE1 : un levier 
pour la réussite de tous les élèves

La diminution des effectifs ne donnera son plein effet qu'accompagnée d'une attention accrue à la pertinence
des méthodes, des postures pédagogiques et des modes d'évaluation.

4. Conforter l'enseignement précoce des langues vivantes 
étrangères

L'apprentissage d'une langue vivante étrangère, en particulier l'anglais, doit débuter précocement. À l'école 
maternelle, les élèves bénéficient d'un premier éveil à la diversité linguistique.

https://www.education.gouv.fr/pid285/bulletin-efficiel.html?pid_bo=37752
https://www.education.gouv.fr/pid285/bulletin-efficiel.html?pid_bo=37752


III. Un pilotage en soutien de l'action pédagogique des 
professeurs

La mise en œuvre des recommandations pédagogiques et des évaluations nationales nécessite d'accorder une
attention toute particulière à l'accompagnement des professeurs, au plus près de leur pratique, afin de 
répondre à leurs besoins de formation.

1. Une formation renforcée

Les dix-huit heures d'animations pédagogiques sont dédiées à l'enrichissement des compétences 
professionnelles des professeurs en français et en mathématiques. 

La formation continue des professeurs de maternelle est actualisée et renforcée : elle porte sur le langage, le 
nombre et le développement affectif et social du jeune enfant.

Dans le cadre du plan Villani-Torossian pour l'enseignement des mathématiques, le recrutement et la 
formation des référents de circonscription sont primordiaux. 

2. Des ressources d'accompagnement plus riches au 
bénéfice des professeurs

Dès la rentrée prochaine des guides comparables au Guide pour enseigner la lecture et l’écriture au CP, sur 
le vocabulaire et la phonologie à l'école maternelle, sur la lecture et l'écriture au CE1, sur la grammaire et les
langues vivantes étrangères à l'école élémentaire, et enfin sur les mathématiques au CP. 

Le Conseil scientifique de l'éducation nationale a produit un document de présentation des évaluations 
nationales que les équipes pédagogiques peuvent utilement s'approprier. 

3. La nécessaire mobilisation des cadres en appui des 
professeurs

Les organisations pédagogiques propres à favoriser le développement et la consolidation des compétences 
des élèves sont recherchées.

Dans l'objectif d'apporter des réponses rapides et coordonnées aux situations de crise les plus vives que 
peuvent connaître certains élèves en grande difficulté, les IA-Dasen réuniront une commission 
départementale associant leurs conseillers techniques et les partenaires institutionnels, pour étudier les points
de tension qui leur seraient soumis par les membres de la communauté éducative.

Afin d'accompagner les évolutions pédagogiques, les recteurs et les IA-Dasen conduisent avec les équipes 
d'encadrement et de formation des dialogues stratégiques fondés sur une analyse qualitative (résultats des 
évaluations, pratiques professionnelles, modalités d'accompagnement et de formation), sur la base de visites 
de classes régulières organisées à tous les échelons de l'école primaire. Ces dialogues donnent lieu à 
l'établissement de lettres de mission pour les IEN, déterminant des priorités adaptées au contexte.

IV. Cultiver le plaisir d'être ensemble

Respecter autrui

Le respect de soi et des autres, le dialogue et la capacité à débattre s'acquièrent chaque jour, en classe, dans 
le cadre des enseignements, dès l'école maternelle. 



Des repères de progression sont à la disposition des professeurs sur le site Éduscol pour accompagner la 
mise en œuvre des programmes en la matière.

Mieux accueillir les élèves en situation de handicap

Etablir un véritable « service public de l'École inclusive ». Poser les bases d'une coopération plus étroite et 
plus efficace entre l'éducation nationale et les établissements et services médico-éducatifs. Ses grandes 
priorités seront déclinées dans une circulaire de rentrée dédiée.  

Améliorer le lien avec les familles. Des pôles inclusifs d'accompagnement localisé (Pial) seront mis en place
au niveau des circonscriptions, afin que la mise à disposition des moyens d'accompagnement des élèves en 
situation de handicap (AESH) soit plus proche du terrain et adaptée au besoin de chaque élève.

La plateforme Cap École inclusive proposera aux professeurs des ressources pédagogiques, immédiatement 
utilisables en classe. Cette plateforme leur permettra aussi de contacter des professeurs ressources.

Des modules spécifiques portant sur les positionnements respectifs des AESH et des professeurs, et sur les 
problématiques liées à la prise en charge des élèves en situation de handicap.

Développer l'éducation artistique et culturelle

Trois objectifs prioritaires : la promotion de la lecture et du livre, la musique (avec la création d'une chorale 
dans chaque école primaire), la découverte du patrimoine de proximité.

Développer les prêts de livres, les animations autour de la lecture, grâce notamment à des liens renforcés 
avec la bibliothèque communale ou intercommunale.

La création d'une chorale par école. La rentrée 2019 se fera en musique pour accueillir les élèves dans une 
ambiance joyeuse et collective.

La découverte et la compréhension du patrimoine de proximité permettent aux élèves d'apprendre à voir et à 
comprendre l'histoire des lieux qu'ils habitent. 

Assurer l'équité entre tous les territoires de la République

Le dédoublement des classes de CP, CE1 et bientôt de grande section en éducation prioritaire a mobilisé des 
moyens exceptionnels en faveur des élèves les plus défavorisés. 

La mise en place de petits déjeuners gratuits, actuellement expérimentée dans 27 départements et près de 
100 communes, et touchant 35 000 élèves des quartiers prioritaires, sera étendue à tous les départements.

Dans les territoires ruraux, une attention particulière sera accordée au réseau des écoles, afin de maintenir 
systématiquement un service éducatif de proximité et de qualité. Lorsque la situation démographique 
conduit à la proposition d'une fermeture d'école, l'accord préalable du maire sera désormais nécessaire.

Conclusion

L'école primaire reste plus que jamais la première priorité. Cela passe par une formation réussie des 
professeurs et le bien-être au travail de l'ensemble des acteurs, notamment grâce à l'esprit d'équipe, 
d'initiative et de responsabilité. 

Cela passe aussi par une relation entre les parents et les professeurs caractérisée par le respect et la 
confiance.

L'institution sera en soutien de tous ses membres pour la réussite de ces objectifs, au service de tous nos 
élèves.



Recommandations pédagogiques

L'école maternelle, école du langage

L'école maternelle a un rôle primordial à jouer dans la prévention de l'échec scolaire en faisant de 
l'enseignement du langage une priorité, dès le plus jeune âge. 

Cette recommandation souligne les principaux points sur lesquels fonder une programmation des 
enseignements du langage.

Stimuler et structurer le langage oral

L'intensité de l'exposition des enfants au langage parlé et la qualité de ce langage sont essentielles dans ce 
processus d'appropriation. 

Le langage des enseignants devient donc un langage de référence qui se doit d'être lexicalement précis et 
syntaxiquement correct en toute situation, de même que le langage de tous les adultes dans la classe.

En situation scolaire, le langage correspond aux activités de compréhension (écouter, lire) et aux activités de
production (parler, écrire). 

L'apprentissage par les pairs n'est pas suffisant, et l'échange avec un adulte, attentif au maintien de l'attention
de l'enfant, est beaucoup plus efficace. 

L'enjeu est de les rendre capables de raconter, d'expliquer une réalité passée ou à venir, de créer une histoire 
portant  sur des événements, lieux ou personnages inconnus d'au moins un des partenaires de l'échange.

Il est nécessaire d'accorder autant d'attention au lexique qu'à la syntaxe et à la phonologie.

Enfin, il ne peut y avoir d'acquisition sans mémorisation.Travailler la mémoire lexicale avec l'enfant 
nécessite que le mot soit bien articulé, répété souvent par l'enseignant et l'enfant, afin d'en favoriser 
l'appropriation, puis de le réactiver régulièrement, dans différentes situations qui permettront son utilisation 
en contexte. C'est à ce prix que la mémorisation sera profonde, donc durable.

Chaque enfant doit se sentir concerné par les consignes qui sont données collectivement, et pas seulement 
lorsque l'adulte s'adresse à lui individuellement.

Les cinq domaines d'apprentissages de l'école maternelle offrent la possibilité de découvrir des champs 
lexicaux extrêmement divers et des structures syntaxiques variées, toujours en relation avec le vécu et les 
intérêts des élèves. Toute situation de jeu peut être également l'occasion de mobiliser le langage et d'en 
permettre différents usages.

Développer la compréhension de messages et de textes entendus

L'aménagement de la classe favorise la fréquentation quotidienne d'écrits variés, de formes et finalités 
différentes. 

 Le livre tient une place prépondérante. La lecture à haute voix par l'enseignant est quotidienne.

Il ne suffit pas d'écouter pour comprendre. L'enseignant conduit un travail spécifique sur la compréhension 
qui s'élabore dans les échanges autour du texte entendu. La médiation de l'enseignant est essentielle :

- il installe un climat d'écoute

- il sollicite l'attention des élèves et les prépare à être dans une écoute active, notamment en indiquant des 
points d'attention avant de commencer à lire et il précise quelles seront ses attentes après l'écoute 



- pendant qu'il lit à haute voix, l'enseignant ne s'interrompt pas

- après l'écoute, il engage les élèves à prendre la parole et il montre de l'attention pour ce qu'ils disent ;

- il favorise les questionnements des élèves 

- il suscite des débats, favorise et étaye l'émergence des représentations

- il propose de revenir au livre pour valider les interprétations, les hypothèses, les points de vue ;

En fin d'école maternelle, il est attendu des élèves qu'ils comprennent des textes écrits sans autre aide que le 
langage entendu. Les contes traditionnels, les contes mythologiques, les textes du patrimoine permettent 
d'une part l'accès à la langue écrite de référence et d'autre part, l'entrée dans la culture commune de 
référence.

Ils prennent également conscience de la permanence des signes qui composent l'écrit.

Développer et entraîner la conscience phonologique

L'enfant parle mais il ignore que ce langage peut se découper en plusieurs catégories - la phrase, le mot, la 
syllabe, le phonème.

Les compétences phonologiques (capacité à manipuler les unités de paroles) et la connaissance du nom des 
lettres sont essentielles à travailler car elles préparent l'apprentissage ultérieur du code. 

Le mot

Le plaisir de jouer avec les mots doit demeurer un vecteur de motivation. En parallèle des activités de jeux 
avec les éléments sonores de la langue, des activités de transcription écrite des propos des élèves (dictée à 
l'adulte) vont leur permettre peu à peu de comprendre que l'écriture transcrit la parole et que cette 
transcription suppose une segmentation en différents types d'unités.

La syllabe orale

L'unité que les enfants parviennent le mieux à isoler phoniquement est la syllabe orale. Ce repérage est 
possible dès la moyenne section, mais c'est en grande section que la syllabe est véritablement identifiée. En 
fin d'école maternelle, il est attendu que tous les élèves réussissent cette segmentation et reconnaissent 
oralement les syllabes constitutives d'un mot.

Le nom des lettres et le son qu'elles produisent

Quand l'élève comprend que le mot est lui-même constitué d'éléments sonores segmentables (syllabes, 
rimes, attaques éventuellement), l'attention peut se porter sur le repérage des unités plus petites - les lettres - 
dans leur rapport avec les sons : les phonèmes.

Le prénom est un support privilégié pour mettre en évidence la permanence des lettres et de leur alignement 
de gauche à droite. La reconnaissance des lettres de l'alphabet et la connaissance des correspondances entre 
les graphies en cursive, en script et en capitales d'imprimerie est une compétence attendue des élèves en fin 
de grande section.

Le phonème

L'enseignant commence par travailler sur des sons-voyelles, plus aisés à percevoir que les sons-consonnes, 
puis propose des consonnes constrictives dont le son est bien perceptible et continu (f, v, s, z, ch, j, r, voire i 
dans une moindre mesure). Il organise aussi la progressivité des activités proposées, celles portant sur la 
rime, par exemple, étant plus faciles que celles qui affectent le début d'un mot.



Il est attendu des enfants, à la fin de l'école maternelle, la capacité de discriminer des syllabes, des sons-
voyelles et quelques sons-consonnes (hors des consonnes occlusives) comme p, b, t, d, k, g, voire m, n dans 
une moindre mesure, ces sons étant difficilement perceptibles.

Guider l'apprentissage des gestes graphiques et de l'écriture

Cet apprentissage se réalise en parallèle de la construction du sens de l'écrit et de ses liens avec l'oral.

Tant que le geste d'écriture n'est pas automatisé, il est difficile pour l'élève de se concentrer sur les autres 
aspects de l'écriture. Dès que l'élève s'en montre capable, l'apprentissage de l'écriture cursive est encouragé 
et enseigné. 

Les exercices d'écriture se distinguent des exercices de graphisme : les uns portent sur l'apprentissage du 
tracé des lettres ; les autres permettent d'entraîner une habileté au service de l'écriture cursive ou de réaliser 
des productions artistiques.

Une compétence complexe, des contraintes fortes

Les exercices graphiques sont un entraînement nécessaire préalable à l'apprentissage du tracé des lettres. 

Les enseignants sont particulièrement attentifs à la posture des élèves et à la tenue du crayon lors des 
activités d'entraînement au geste graphique et d'écriture. C'est dès la petite section que se construisent les 
positions et stratégies adaptées.

Il convient d'établir systématiquement les liens entre le tracé et le nom des lettres pour que les élèves 
découvrent et s'approprient les correspondances entre les trois graphies (cursive, script et capitale).

De l'observation des formes graphiques à la découverte des lettres

En fin de moyenne section, les élèves doivent pouvoir faire correspondre visuellement la plupart des lettres 
de leur prénom, en capitale et en script, et pouvoir les nommer. La correspondance avec les lettres de 
l'écriture cursive est progressivement introduite.

En grande section, la connaissance de la correspondance entre capitale et script est systématiquement 
travaillée, des exercices de discrimination visuelle sont quotidiennement proposés. En fin d'année scolaire, la
correspondance avec les lettres cursives est acquise pour la plupart des lettres.

L’enseignant attire l'attention des élèves sur l'ordre des lettres et sur les conséquences du respect ou non de 
cet ordre.

L'apprentissage du geste graphique

La séance d'écriture ne peut se limiter à un exercice que l'élève réaliserait en autonomie. L’enseignant 
conçoit la séance d'apprentissage en proposant des tracés modélisants, qu'il effectue sous les yeux des 
élèves, en commentant son geste et en attirant l'attention des élèves sur les obstacles éventuels.

Avec le temps, l'espace de production se réduit, les consignes et les contraintes d'exécution sont plus 
précises. La verbalisation joue un rôle très important dans le développement du geste moteur. Le professeur 
dialogue avec l'élève, l'aide à faire des rapprochements entre son geste et ce qu'il perçoit des effets produits.

Au regard des compétences très diverses des élèves, le professeur propose un entraînement différencié et 
régulier en agissant sur différentes variables (longueur de l'exercice, nature du support, épaisseur des rails du
support mis à disposition). Dès que l'élève s'en montre capable, l'apprentissage de l'écriture cursive est 
encouragé et enseigné.

Organiser un espace d'écriture dans la classe a de nombreux avantages mais ces activités en autonomie, qui 
visent un renforcement, ne remplacent pas la séance d'écriture menée par le professeur.



Un apprentissage fondamental à l'école maternelle : 
découvrir les nombres et leurs utilisations

En fin de grande section, les élèves doivent avoir appris à réaliser, à comparer ou à quantifier des 
collections, à lire l'écriture chiffrée des nombres au moins jusqu'à dix, à ordonner les nombres et à dire 
combien il faut ajouter ou soustraire pour obtenir des quantités ne dépassant pas dix. 

En fin d'école maternelle, les élèves doivent aussi savoir utiliser le nombre pour exprimer et comparer un 
rang, pouvoir dire la suite orale des nombres jusqu'à trente et positionner des nombres sur une ligne 
numérique. 

Une priorité : stabiliser la connaissance des petits nombres jusqu'à 
dix

Dès la naissance, l'enfant est capable d'estimation et de comparaison perceptive et globale des grandeurs. 
Cette capacité perceptive n'a pas la précision du dénombrement ou du calcul mais elle constitue une base qui
permet de proposer très tôt aux élèves d'apprendre à estimer des ordres de grandeurs et à les comparer en 
utilisant les concepts et le vocabulaire approprié (beaucoup, pas beaucoup, plus, moins, autant, beaucoup 
plus, etc.). Les ordres de grandeurs et les comparaisons sont, durablement, des clés pour accéder aux 
concepts mathématiques.

En arrivant à l'école maternelle, les élèves peuvent apparemment discriminer à vue d'œil les petites quantités
(un, deux et trois), voire énoncer le début de la suite numérique orale, mais ils ne maîtrisent pas pour autant 
le nombre et le comptage. Ils doivent donc apprendre, d'une part que le nombre (3 par exemple) est 
indépendant de l'apparence, de la taille, de la forme et de la disposition des objets de la collection ou de 
l'espace qu'ils occupent, d'autre part que « trois » correspond à un cardinal précis, incluant « un », « deux », 
« trois ». 

Les activités ayant pour but la construction de l'aspect cardinal des nombres visent la construction 
progressive des quantités jusqu'à cinq puis jusqu'à dix, en s'attachant à travailler la composition, la 
décomposition et la recomposition de ces petites quantités (trois, c'est deux et encore un ; un et encore deux ;
quatre, c'est deux et encore deux ; trois et encore un ; un et encore trois). 

L’enfant doit maîtriser la synchronisation du pointage des éléments de la collection avec la récitation des 
noms des nombres et apprendre à énumérer tous les éléments de la collection (pointer une et une seule fois, 
sans en oublier). 

Des situations pédagogiques spécifiquement organisées pour donner
sens aux nombres

L'usage en classe, en petits groupes, de jeux structurés faisant intervenir des nombres doit être quotidien : 
jeux avec des dés divers, jeux de lotos, de dominos, de bataille, jeux sur plateaux ou pistes numériques, etc. 
Il est important de privilégier les jeux à deux dés (ou trois) plutôt qu'avec un seul dé, pour conduire les 
élèves à devoir ajouter les deux nombres.

L'enseignant propose aussi très fréquemment aux élèves des situations problèmes dans lesquelles la réponse 
n'est pas d'emblée disponible : trouver une quantité donnée d'objets, le nombre nécessaire d'objets pour 
compléter une boîte dont le nombre de cases est donné ou connu (j'en veux 6 et pour l'instant j'en ai 2). 

Les activités d'apprentissage proposées s'appuient sur un matériel varié (cubes, gobelets, boites, jetons, 
petites voitures, etc.). Il s'agit de situations réelles  permettant la manipulation de quantités tangibles.



Un apprentissage progressif, qui s'appuie sur le langage oral et écrit

La verbalisation par l'enseignant et par l'élève des actions réalisées et de leurs résultats constitue une aide 
importante à la prise de conscience des procédures utilisées et de leurs effets. 

Les premières écritures chiffrées des nombres sont introduites progressivement, en lien avec l'appropriation 
de la quantité correspondante et la résolution de situations concrètes. En ajoutant une contrainte 
d'éloignement dans l'espace et dans le temps dans l'organisation d'une situation, ou en demandant de 
transmettre une information sans parler, on rend nécessaire l'utilisation d'une trace écrite pour garder des 
informations en mémoire. Cet usage de l'écrit pour se souvenir est une découverte importante. 

L'enseignant veille à ce que l'apprentissage du tracé des chiffres se fasse avec rigueur. À la fin de l'école 
maternelle, il est attendu des élèves qu'ils lisent, écrivent et ordonnent les nombres écrits en chiffres jusqu'à 
dix. 

Un enseignement différencié et régulé par l'observation des progrès 
des élèves

L'enseignant planifie, régule et différencie les activités qu'il propose aux groupes d'élèves en variant 
notamment la taille des collections, le fait de pouvoir agir ou non sur les objets (les déplacer ou non), le fait 
d'avoir à anticiper la réponse lorsque les objets sont éloignés ou dissimulés. 

De manière générale, le travail sur fiches doit être exceptionnel. Il est notamment déconseillé d'utiliser des 
fiches pour une évaluation individuelle des compétences des élèves avant la grande section, certains d'entre 
eux pouvant être mis en difficulté parce que la situation est représentée et non vécue.

Les langues vivantes étrangères à l'école maternelle

L'immense richesse perceptive des très jeunes enfants permet en effet de les sensibiliser, dès l'école 
maternelle, aux sonorités de différentes langues.

Les LVE ouvrent les élèves à la pluralité des cultures et fondent les bases de la construction d'une 
citoyenneté respectueuse.

La présente note décline les principes généraux d'organisation et la démarche pédagogique à privilégier en 
moyenne et grande sections.

Principes généraux d'organisation

L'éveil à la diversité linguistique recouvre deux volets, d'une part un éveil à la pluralité des langues et d'autre
part, une première découverte d'une langue singulière.

La démarche consiste à exposer régulièrement les élèves à des temps courts et variés durant lesquels le 
professeur les met au contact des langues. Ainsi, peu à peu, ces moments où l'on joue, écoute, bouge, répète, 
parle, chante dans une LVE deviennent des moments familiers et attendus de la vie de la classe. Le 
professeur favorisele développement des compétences orales, que ce soit au plan de l'articulation 
(prononciation des sons) ou de la prosodie (intonation, rythme, accentuation). Progressivement, les capacités
d'écoute et d'attention seront développées.

La formation et l'accompagnement des équipes pédagogiques auront pour objectifs :

- le développement d'attitudes positives à l'égard de la diversité linguistique (curiosité, accueil de la 
diversité) ;



- la découverte d'éléments linguistiques (lexique et structure) et culturels adaptés aux élèves ;

- l'ouverture aux sonorités des langues et la mise en œuvre de pratiques soutenant l'apprentissage d'une LVE 
par la mobilisation de stratégies (écoute, perception des sons et des intonations, reproduction de sonorités en 
apprenant à contrôler ses organes phonatoires, remobilisation et réutilisation d'éléments déjà connus) ;

- l'émergence d'une conscience des langues (observer les langues, percevoir leurs régularités, leurs 
ressemblances et leurs différences).

En induisant une prise de recul, les LVE permettent une première perception du fonctionnement du français, 
langue de scolarisation, avec ses spécificités. L'enfant comprend alors que toute langue peut être considérée 
comme un objet d'observation et de manipulation. 

Mettre en œuvre au sein de la classe une démarche pédagogique 
respectueuse du développement du jeune élève

L'accueil du matin, comme le temps de regroupement traditionnellement consacré aux activités ritualisées, 
peut constituer un moment privilégié. Il est recommandé de s'appuyer sur un personnage fictif (marionnette, 
mascotte, professeur revêtant un accessoire typique, etc.).

Apprendre en jouant

Jeux de doigts, jeux de rondes, jeux dansés, jeux de mimes, jeux de cour, conduits en LVE, engagent les 
élèves dans le développement de productions orales simples. On peut également s'appuyer sur des jeux 
sociaux traditionnels déjà connus des élèves pour faciliter l'entrée dans des activités et créer, ainsi, des 
situations d'interaction simples mais chargées de sens permettant de pratiquer une LVE.

Apprendre en réfléchissant

L'éveil aux langues peut aussi prendre la forme de temps de recherche et de réflexion simples qui évolueront
progressivement (est-ce qu'il y a des sons en français qui n'existent pas en anglais, est-ce qu'il y a des sons 
en anglais qui n'existent pas en français ?).

S'appuyer sur les jeux phoniques conduits en français (frappé d'une suite sonore, découpage oral de mots 
connus en syllabes, repérages de syllabes communes, etc.) et en LVE pour inviter les élèves à percevoir que 
chaque langue a son propre rythme, sa propre tonicité (accents de mots, accents de phrases) et ses 
particularités phonologiques.

Apprendre en s'exerçant

S'exercer à répéter, à mettre en bouche, à articuler un mot ou un son d'une LVE en sentant du bout des doigts
ses cordes vocales vibrer sur le cou, en sentant avec la main l'air expulsé de la bouche, la dureté d'un son 
dans la gorge ou le roulis d'un /r /, à prononcer des mots ou expressions avec un air joyeux, étonné ou en 
feignant un air fâché permet d'entraîner les élèves à maintenir une bonne capacité à discriminer à l'oral, à 
reconnaître, produire et reproduire des sons ou des mots, à associer intonation et sens, tout en jouant avec le 
matériau linguistique en toute confiance.

Apprendre en mémorisant et en se remémorant

Mémoriser - En les confrontant à la diversité des univers musicaux pour exercer l'oreille, affiner l'écoute et 
entraîner la mémoire auditive (découverte d'instruments, d'extraits d'œuvres).

Le recours aux « boîtes à histoires ».  On peut, par exemple, raconter d'abord en français, puis dans un 
second temps raconter la même histoire dans une LVE. 

Se remémorer, évoquer - On organise régulièrement des retours sur les découvertes faites dans les autres 
langues afin de stabiliser ou remobiliser les savoirs.



L'éveil à la diversité linguistique ouvre un parcours qui se poursuivra sur l'intégralité de la scolarité des 
élèves. Ces premiers jalons, posés dès la moyenne section et dont la continuité sera assurée en grande 
section puis au cycle 2, permettent aux élèves de débuter un parcours linguistique d'apprentissage cohérent 
et solide. 

Attendus de fin d'année et repères annuels de progression :
Programmes de français, de mathématiques et d'enseignement moral et civique du cycle 
des apprentissages fondamentaux (cycle 2), du cycle de consolidation (cycle 3) et du cycle 
des approfondissements (cycle 4)

Les attendus de fin d'année et les repères annuels de progression doivent permettre aux équipes 
pédagogiques de mener un enseignement rigoureux, explicite et progressif tout au long de la scolarité 
obligatoire. Ils apportent une aide aux professeurs pour mieux organiser leur année. Ils offrent des références
communes pour que les connaissances, compétences, notions et objets d'enseignement soient abordés de 
façon équilibrée tout au long des trois années de chaque cycle.

Attendus de fin d'année en français et mathématiques

Les attendus de fin d'année fixent un horizon en termes de connaissances et de compétences. Des exemples 
de réussite sont proposés afin d'illustrer ce que doit savoir faire l'élève de la fin du CP à la fin de la classe de 
3e. Ils constituent une contribution à l'évaluation des élèves. Tout au long de l'année, des évaluations 
régulières sont le moyen de s'assurer de l'acquisition, par tous les élèves, des connaissances et compétences 
visées, mais aussi de vérifier que les compétences et connaissances travaillées lors des périodes et années 
précédentes sont toujours maîtrisées.

Repères annuels de progression en français, mathématiques et 
enseignement moral et civique

Les repères annuels de progression contribuent à la mise en place d'un enseignement structuré tout au long 
de chaque année du cycle en donnant, lorsque c'est nécessaire, des indications de période d'enseignement, 
l'année scolaire étant répartie en cinq périodes de travail séparées par quatre périodes de vacances. Ces 
indications doivent permettre de conduire les apprentissages avec un tempo suffisamment soutenu pour que 
les notions soient réinvesties au cours de l'année. Il s'agit aussi de consacrer le temps nécessaire à toutes les 
connaissances et compétences du programme et d'éviter que certaines d'entre elles ne soient 
systématiquement abordées en fin d'année.

Cette note de service entre en vigueur à la rentrée de l'année scolaire 2019-2020.
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